
3 
H I S T O I R E DU C A N A D A . 

C'était en vue de la réalisation de ce plan qu'avait été envoyée la 
flotte capturée par Kirke. Si celui-ci avait décidé de faire voile im­
médiatement vers le St-Laurent avec une couple de vaisseaux bien 
équipés, Québec serait tout probablement tombé aux mains des Anglais 
dans l'été de 1628; mais Kirke ne voulait pas de combat qu'il pût éviter; 
et calculant habilement que le manque de provisions réduirait en quelques 
mois la garnison à une cruelle extrémité, il retarda son action jusqu'à 
l'année suivante. 

Les choses arrivèrent comme il l'avait prévu, et quand il parut 
devant Québec, en juillet 1629, Champlain n'eut d'autre choix que de 
capituler. Pendant environ trois ans, les Anglais, sous le commande­
ment d'un frère de Kirke, occupèrent donc la place, Champlain et la 
plupart des résidents français étant retournés en France. 

Le 21 juillet 1629, le pavillon anglais avait été placé sur 1' "Habita­
tion" de Champlain; mais, déjà avant cette date, la paix avait été signée 
entre la France et l'Angleterre, et tout le travail de Kirke fut réduit 
à néant. Le Canada fut rendu à la France aux termes du traité de paix, 
et lui fut formellement remis au cours de l'été de 1632. 

Il restait maintenant à voir ce que fe­
rait la Compagnie instituée par Richelieu. 
En vérité, elle ne fit pas grand'chose, 
quoiqu'elle semble avoir bien débuté, 
quand Champlain revint à Québec au mois 
de mai 1633, amenant avec lui plus de cent 
personnes se destinant à la colonisation. 
Mais sa vie utile touchait à sa fin, et le 
jour de Noël 1635, il mourut, dans sa 
soixante-neuvième année. 

L'n ou deux événements importants 
méritent une mention spéciale. En 1639, 
deux dames de distinction arrivèrent de 
France, pour se dévouer à la cause de 
l'éducation et de la charité. C'étaient 
Madame de la Peltrie, et Madame Guyard, 
cette dernière mieux connue sous le nom de 
Mère de l'Incarnation. L'oeuvre de leur 
vie est le couvent des Ursulines de Québec, 
où ont été s'instruire tant de générations de jeunes filles canadiennes-
françaises et autres. En 1641, AI. de Maisonneuve conduisit à Montréal 
une troupe de gens sérieux, en vue d'y fonder une colonie absolument 
chrétienne. Douze ans après. Sœur Marguerite Bourgeois établissait 
en cette ville la Congrégation Notre-Dame, institution ayant pour but 
l'éducation des filles, et qui s'est acquis une renommée continentale. 
L'année 1668 est glorieuse dans les annales canadiennes; elle vit en effet, 
ce qu'on a appelé les Thermopyles du Canada. Pour empêcher 
l'attaque de Montréal par une forte troupe d'Iroquois, Dollard, jeune 
habitant de cette ville, avec une vingtaine de compagnons, leur barra le 
chemin et défendit si énergiquement et si héroïquement la position 
qu'il avait fortifiée sur la rivière Ottawa, qu'il découragea les sauvages 
ennemis et leur fit rebrousser chemin. A l'exception d'un seul, tous les 
Canadiens périrent. 

CHAMPLAIN 


